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Un géant jaillit en toute discretion 
à Rolle 

 

Jim Ratcliffe, le très discret fondateur d'Ineos, était présent à Rolle 
vendredi passé pour inaugurer le nouveau quartier général du géant 
pétrochimique britannique. Céline Reuille  
Ineos, troisième entreprise pétrochimique mondiale, installe son nouveau 
siège social dans les anciens locaux de Cadbury.  
C'est un colosse discret qui vient de poser le pied sur les rives du Léman. 
Après s'être provisoirement établi à Lausanne au printemps dernier, le 
géant pétrochimique Ineos inaugurait, vendredi, son nouveau siège social, 
avenue des Uttins, à Rolle, dans les locaux occupés il y a peu par 
Cadbury.  

Fondé en 1997, le groupe britannique créé par Jim Ratcliffe est crédité de 
la troisième place mondiale de sa branche, obtenue après des acquisitions 
successives. Ineos est sans doute la plus grande entreprise dont personne 
ne vous a jamais parlé, plaisante le directeur Tom Crotty.  

De fait, Jim Ratcliffe se montre parcimonieux dans ses échanges avec la 
presse. Arrivé à la cérémonie d'inauguration des nouveaux locaux sans 
fanfare, ce grand brun émacié qui domine l'assistance d'une demi-tête, se 
braque lorsque des questions personnelles sont abordées. La décision de 
s'établir en Suisse n'a pas été prise à la légère. Il n'en dira guère plus sur 
son récent déménagement à Saint-Sulpice, lui que la presse anglaise 
décrivait comme très attaché à sa terre natale.  

A la question des raisons officielles qui ont motivé le choix de la Suisse 
pour implanter le quartier général du groupe, on évoque sa place centrale 
en Europe, un continent où Ineos exerce l'essentiel de ses activités (les 
grandes installations se trouvent à Cologne et à Lavera, près de 
Marseille). S'y ajoutent la haute qualité de vie et, le directeur Tom Crotty 
n'en fait pas mystère, une politique fiscale particulièrement attractive. Un 
communiqué de l'entreprise, publié en avril dernier, mentionnait un 
objectif de 450 millions d'euros d'économie sur quatre ans. Dans un 
premier temps, les Uttins 3 devraient accueillir une cinquantaine 
d'employés, majoritairement des expatriés anglo-saxons censés s'établir 
dans la région à long terme et non pour de courtes missions. Invité à 



prendre la parole lors de la cérémonie, le syndic rollois Daniel Belotti a vu 
une opportunité de faire connaître la ville et l'arc lémanique à l'étranger. 
Trouver un logement aux nouveaux venus dans un contexte immobilier 
très tendu n'a, aux dires des personnes interrogées, pas posé de 
problèmes à ce jour.  

Revendiquant un chiffre d'affaires de 40 milliards de dollars et 15 000 
employés de par le monde, la firme revient pourtant de loin. La crise de 
novembre 2008 avait entraîné d'importants problèmes financiers pour 
Ineos, une conséquence du rachat en 2005 d'Innovene, filiale chimique 
appartenant à BP. L'opération, chiffrée à 9 milliards de dollars, avait été 
financée en partie par le gestionnaire de fortune Meryll Lynch, menacé de 
faillite en novembre 2008 avant son rachat par Bank of America. Sur ces 
sujets, porte-parole et patron se montrent tous d'une exquise discrétion. 
Interrogé au sujet des longues négociations entre l'entreprise et ses 
créanciers anglais, et de leur impact sur la décision du déménagement en 
Suisse, Jim Ratcliffe refusera de s'exprimer. Tom Crotty met en avant le 
succès des obligations émises récemment par Ineos pour démontrer la 
confiance renouvelée des investisseurs; quant à David Thomson, 
responsable Business et Développement, il souligne que le groupe travaille 
toujours avec les mêmes banques. Désireux de se comporter en «bon 
voisin», le groupe a annoncé son soutien à la Fondation Théodora et à 
Action Innocence, et sa volonté de s'impliquer dans la vie locale.  
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